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ANALYSE 

M. GOULDING. Man and fisheries on an Amazon frontier. Junk eel, The Hague, 
Boston, London, 1981, 137 p., 95 fig, 

Voici un iivre sans pretention scientifique, qui vise seulement a faire connaitre 
au lecteur la situation de la peche dans un affluent peu connu de FAmazone, le Rio 
Madeira, Situe aux confins du Bresil, pres de la frontiers bolivienne, ce no qui ne 
mesure pas moins de 900 km de long est presque equivalent par son debit au plus 
grand des fleuves africains, le Zaire. A la suite de introduction des filets maiilants, 
de la glace pour conserver Le poisson frais et du developpement des routes, la peche 
commenga a s’y d^veiopper a partir de 1970 pour satisfaire a la fois la demande 
locale et Fexportation vers les centres urbains du BresU. La production totale n'est 
cependant pas considerable. Apres avoir atteint un maximum de 1800 tonnes en 
1974, eile est retombee et ne d6passait pas 1000 tonnes en 1979. Cependant, seuls 
les ties gros poissons sont actueilement exploits, les filets utilises ay ant des mailles 
de 8 a 12 cm de cotd, de sorte que la production potentielle est certainement plus 
elevde, La biologie des especes exploitees, surtout des Silures, mais aussi des Chara- 
ciformes et des Cichlides est encore mal connue. Presque tous ces poissons effec- 
tuent des migrations saisonnieres, mtses a profit par les pecheurs pour les capturer 
au moment pro pice. Os sont large ment tributaires des zones forestieres in on dees au 
moment de la crue annuelle. Un grand nombre d’especes consomment alors les 
fruits qui tom bent des arbres. 

Le tableau brosse est celui de toutes les pecheries qui viennent d'etre mises en 
exploitation intensive, Les grosses especes sont en regression tres nette et menacees 
de dispaxition au moins en tant qu'especes commerciales. C'est le cas du fameux 
“pirarucu", Arapaima gigas, dont les individus atteignant 3 m de long et 150 kg 
sont devenus tres rares. C'est egalement le cas d T un Silure, Paulicea lutkeni, dont 
F auteur dit ne pas avoir pu observer d'mdividu depassant 1,30 m et 100 kg. II n’en 
demeure pas moins que le Rio Madeira reste Fun des rares fleuves du monde, mais 
pour com bien de temps encore, ou Ton peut assister a des peches exceptionnelles, 
L'auteur relate un coup de senne ayant ramene sur la rive un millier de Colossoma 
macropamum pesant en moyenne 10 kg chacun, soit 10 tonnes au total. De quoi 
faire rever les pech'eurs de nos pays. 

Ce Iivre attrayant est bien presente et se lit facilement. On regrettera cependant 
Je nombre trop elev6 de coquiiles typographiques et la qualite mediocre de certaines 
reproductions photographiques trop sombres. C'est dommage, car presque toutes 
sont des documents qui pourraient bien acquerir dans quelques annees une valeur 
historique inestimable. II est en effet a prevoir que la region consideree sera “mise 
en valeur” suivant Fexpression habituelle. La foret sera defrichee et remplacee par 
des cultures, le cours du Rio Madeira sera barre pour produire de Fenergie hydro- 
electrique et regularise! les ernes. La peche telle qu'elle est encore pratiquee et telle 
qu’elle nous est decrite pour la periode 1970-1980 deviendra alors tres differente 
et les especes exploitees egalement. 
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